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Colloque international organisé par l’Université Al Farabi avec la participation du laboratoire 

MIMMOC de l’Université de Poitiers. 

 

Ce colloque se propose de s’interroger sur la présence des femmes en politique dans les pays 

occidentaux et d’Asie centrale. L’idée est née des échanges scientifiques et pédagogiques de 

chercheur.e.s qui travaillent sur la présence et l’image de la femme actuelle dans différents 

domaines, au sein du laboratoire MIMMOC (Mémoires Identités Marginalités dans le Monde 

Occidental Contemporain) de l’université de Poitiers et de la Faculté des Relations 

Internationales de l’université Al Farabi d’Almaty dans le cadre du programme européen 

Erasmus KA 171.  

En partant de la carte « Les femmes en politique : 2021 », créée par l'UIP (Organisation 

mondiale des parlements nationaux) et ONU Femmes, qui présente le classement mondial 

des femmes occupant des postes exécutifs, gouvernementaux et parlementaires au 1er 

janvier 2021, les participant.e.s à ce colloque analyseront l’évolution des données au 1er 

janvier 20231.  

 

En 1995, l’ONU a organisé à Pékin la plus importante conférence sur les droits des femmes 

où les 189 membres présents ont adopté à l’unanimité la « Déclaration et du Programme 

d’action de Pékin », qui fixait les objectifs à atteindre en matière d’égalité entre les femmes et 

les hommes. Parmi les points importants, figurait le droit des femmes à une participation 

politique égale à tous les niveaux de gouvernement. Une trentaine d’années se sont écoulées 

depuis, mais les données indiquent que les femmes sont encore sous-représentées à tous les 

niveaux du pouvoir décisionnel à travers le monde, que la parité entre les sexes est encore 

loin d’être atteinte dans la vie politique, et que des inégalités généralisées entre les sexes 

persistent encore.  

 

Les femmes représentent environ 50% de la population mondiale, mais étant souvent exclues 

de la vie politique, elles ne participent pas aux décisions qui affectent directement leur vie. 

L'accroissement de la participation politique est un mécanisme essentiel pour leur permettre 

 
1 Selon l'ONU, au 1er janvier 2021, 21 pays comptaient des femmes à la tête d'un État ou d'un 

gouvernement, dont 10 sont des chefs d'État et 13 des chefs de gouvernement.  
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d'exercer leurs droits. En outre, les femmes sont des agents du changement, capables de 

remettre en question les stéréotypes et d'influencer l'autonomisation d'autres femmes. 

La recherche montre qu'une plus grande participation politique des femmes améliore la qualité 

de vie de la société dans son ensemble et des femmes elles-mêmes : davantage de femmes 

entrent sur le marché du travail, le soutien de l'État aux groupes défavorisés apparaît et 

d'autres fonctions sociales de l'État sont étendues. 

 

L’objectif de ce colloque est de s’interroger sur les raisons de la persistance de ces inégalités et 

de contribuer à la réflexion sur les spécificités des situations et conditions des femmes en politique 

dans les différents pays avec une approche comparative.   

Nous nous pencherons sur les questions suivantes : 

Comment les femmes ont été écartées des décisions politiques importantes, ce qui les empêche 

aujourd'hui d'occuper des postes élevés ? Pourquoi la sous-représentation des femmes au 

pouvoir est un problème qui doit être résolu ? Est-ce que la présence des femmes en politique a 

évolué en Asie centrale et dans les pays occidentaux depuis les trois dernières décennies ? 

Quelles perspectives pour les nouvelles générations ? 

 

Les communications attendues porteront sur plusieurs angles d’analyse dans le but d’enrichir la 

réflexion, d’ouvrir les échanges entre des chercheur.e.s de différentes disciplines en décloisonnant 

la recherche. 

Ci-dessous quelques exemples de pistes de recherche attendues: 

• histoire : l’évolution de la présence et de l’engagement des femmes dans la politique 

dans les trois dernières décennies ;  

• sociologie : la place des femmes en politique comporterait-elle des enjeux sociétaux ? 

Comment résoudre les difficultés rencontrées par les femmes qui souhaitent entrer en 

politique (financement des campagnes, influence de l’héritage culturel genré, concilier 

vie familiale et politique  …) ; 

• droit : quels sont les cadres juridiques mis en place pour garantir l’égalité des 

chances aux femmes et aux hommes en politique ? 

• linguistique : analyse du discours de campagnes politiques de candidats et 

candidates ;  genre et écriture inclusive en politique ; 

• les médias : quelle communication autour des femmes en politique ? 

• cinéma: quelle représentation de la femme en politique ? 

 

Langues de communication : français, anglais, russe et kazakhe. 

Les communications acceptées pourront être assurées en présentiel ou à distance. 

 

Les propositions de communication seront soumises à évaluation. Les communications ne 

dépasseront pas 20 minutes. Les propositions de communication, sous forme d’un résumé de 

150 mots accompagné d’un court CV, doivent être adressées aux adresses électroniques 

suivantes : licia.bagini@univ-poitiers.fr et almash.seidikenova@kaznu.edu.kz., 

seydikenova781022@yandex.ru 

Date limite d’envoi des propositions : 20 mars 2023  
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